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Restons chez nous,  
gardons le contact



VOUS AVEZ L’ŒIL

DIJON VU  
DE MA FENÊTRE 
Pour que confinement ne rime pas avec isolement, 
partagez la vue depuis votre fenêtre, votre balcon 
ou votre jardin avec le hashtag 
#DijonVuDeMaFenetre sur Instagram. 

Ici, une photo de la cathédrale Notre-Dame et 
de la tour Philippe le Bon prise vers les Halles, place 
de la Banque, depuis la fenêtre de @laurine_crt_.



ÉDITORIAL
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« Restez  
chez vous »

Chères Dijonnaises et chers Dijonnais, 
 
Nous sommes confrontés à une épidémie d’une extrême gravité. Elle représente une expérience 
de vie totalement inédite qui bouleverse profondément notre quotidien, nos habitudes, notre vie 
professionnelle. Nous avons dû nous adapter et mettre en place, dans l’urgence, de nouvelles 
façons de vivre et d’échanger.  
 
Nous savons désormais que le confinement ne devrait pas durer moins de 5 à 6 semaines et 
qu’il nous faudra tenir cette durée. C’est une épreuve collective mais aussi individuelle.  
Ce confinement vise, avant toute chose, à protéger au maximum la population et donc notre 
système de santé. Je le crois, tout est mis en œuvre pour éviter la saturation des hôpitaux et 
en particulier des lits de réanimation qui doivent être disponibles pour les cas les plus graves. 
Je salue ici solennellement, en votre nom à tous, le professionnalisme et l’engagement des 
personnels soignants du secteur public et privé, et en particulier celui du CHU dont je suis, 
en tant que maire de Dijon, président du conseil de surveillance. Ne cessons pas de les applaudir, 
chaque soir à 20h. Mais ne les oublions pas non plus, après la crise, car à ce moment là, ils auront 
besoin, eux aussi, de la solidarité nationale. 
 
Après les annonces du président de la République et du Premier ministre, dans le respect des 
gestes barrières et tout en prenant les mesures de précaution sanitaires indispensables, 
j’ai immédiatement organisé la continuité du service public territorial, avec tout le personnel 
de la ville, de la métropole, et avec les délégataires de service public. Je les remercie pour leur 
professionnalisme, leur dévouement et leur forte implication.  
Nous avons mis en place un dispositif qui se doit de répondre aux besoins essentiels de la 
population. Il est de notre devoir de vous accompagner le mieux possible, dans cette épreuve que 
nous avons à traverser ensemble.
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Le service public municipal est présent, en particulier grâce au PC 
sécurité OnDijon ouvert en avril dernier, qui coordonne désormais 
toutes les fonctions urbaines. 24 heures sur 24 et 7 jours sur 7, vous 
pouvez appeler OnDijon au 800 21 3000. C’est un numéro vert gratuit, 
mis en place dès le début de l’épidémie.   
 
Grâce à un service renforcé, il est organisé pendant cette crise 
de manière à pouvoir vous renseigner sur toutes les questions non 
médicales et assurer toutes les coordinations nécessaires avec les autres 
services publics. Nous sommes en effet en rapport constant avec 
l’Agence régionale de santé, le CHU, l’Éducation nationale, les services 
de la Préfecture. C’est un service névralgique. Aussi, toutes les 
dispositions sanitaires et organisationnelles sont-elles prises pour 
protéger particulièrement le personnel qui y travaille. 
 

Sur le terrain, ce sont des moyens regroupés d’intervention et une 
coordination en temps réel entre chaque service d’intervention qui 
permettent aujourd’hui d’entretenir, de vérifier et réparer si nécessaire 
les équipements urbains. C’est d’autant plus important en période de 
crise de pouvoir maintenir la qualité des services indispensables à la vie 
de tous les jours : une eau de qualité et un assainissement qui 
fonctionne, l’éclairage public, le nettoyage de la voirie, le ramassage 
des ordures ménagères, le réseau de chaleur qui alimente nombre de 
logements et également le CHU, un service de transports certes réduit, 
mais qui fonctionne.  
 
Les technologies d’information performantes nous permettent 
aujourd’hui, plus que jamais, d’assurer la sûreté de l’espace public.  
 
La tâche n’est facile pour aucun d’entre nous, à commencer par tous 
les professionnels de santé qui chaque jour se battent contre la maladie 
et viennent en aide à toutes les personnes touchées par l’infection 
qu’ils côtoient quotidiennement. Je pense au personnel des 33 Ehpad 
de la métropole, à qui la ville de Dijon a fait livrer dans l’urgence 
10 000 masques qui faisaient gravement défaut. Face au manque de 
masques disponibles, nous avons pris la décision d’en commander 
1 million. Je pense aussi à tous les commerces alimentaires, 
aux professionnels des services à domicile  aux personnes âgées, 
handicapées ou isolées, aux services de sécurité – pompiers, gendarmes, 

« Qu’il soit délégué ou 
non, le service public 
est un bien précieux 
dont nous prenons 
aujourd’hui la pleine 
conscience. »
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REJOIGNEZ LA VILLE DE DIJON 
SUR LES RÉSEAUX SOCIAUX

FACEBOOK 
@villededijon

LINKEDIN 
Ville de Dijon

YOUTUBE 
Ville de Dijon

INSTAGRAM 
@villededijon

TWITTER 
@dijon

ET SUIVEZ-NOUS  
SUR DIJON.FR

Dans le contexte de crise 
sanitaire due au COVID-19, 
la ville a créé une page sur la 
plateforme jeparticipe.dijon.fr 
pour permettre aux Dijonnaises 
et aux Dijonnais qui le souhaitent 
de proposer leur aide, partager 
leurs initiatives ou bien leurs 
bonnes pratiques afin de rendre 
cette période de confinement 
moins difficile. Elle est destinée 
aussi à celles et ceux qui seraient 
en situation de fragilité, de 
besoin d’attention ou de conseil 
afin qu’ils expriment leur 
demande. C’est aussi par ces 
gestes, dans le strict respect 
des règles imposées 
par le confinement, que vous 
ferez aussi vivre la solidarité 
à Dijon. 

Pour contribuer,  
vous devez vous connecter  
et créer un compte sur 
jeparticipe.dijon.fr

policiers nationaux et municipaux –, à tous nos délégataires de transport, de gestion de l’eau, de 
l’assainissement et de la collecte et du traitement des déchets, et à tous les agents territoriaux de la 
ville et de la métropole mobilisés pour des services quotidiens maintenus.  
 
Pour eux, pour nous tous, j’en appelle ici avec fermeté à respecter toutes les consignes de sécurité 
aujourd’hui en vigueur.  Je compte sur vous, sur votre sens des responsabilités et sur votre civisme. 
Il en va de votre santé et de la santé d’autrui. Restez chez vous, protégez-vous et protégez les autres.  
 
Mes pensées, très émues, vont aux personnes qui ont perdu un proche dans ces conditions 
si difficiles, parfois sans pouvoir être auprès d’eux. C’est infiniment triste. Je pense aussi à tous ceux 
qu’un proche malade plonge dans la plus vive inquiétude.  
L’un des points rassurants est que nous avons aussi autour de nous, bien plus nombreuses, 
des personnes qui ont été malades et qui guérissent, comme l’immense majorité des personnes 
infectées guérira.  
 
Mes chers administrés, après quelques jours de sidération, voire d’incrédulité, l’heure est à la 
mobilisation collective totale. 
 
L’impact de cette pandémie nous frappe tous indistinctement. Mais les inégalités n’ont pas disparu. 
Le confinement est plus difficile à vivre pour certains que pour d’autres. Collectivement, mais aussi 
individuellement, notre tolérance et notre patience sont mises à l’épreuve.  Le vivre ensemble, 
à fortiori en cette période, doit nous faire puiser en nous-même des valeurs positives.  
 
Le confinement ne doit pas être synonyme de repli ou d’isolement. Il doit au contraire nous inciter 
à prendre davantage soin les uns des autres. Il est, fort heureusement, de nombreuses manières de 
témoigner de notre attention à notre famille, à nos amis, à nos voisins et à nos connaissances. 
Je suis d’ailleurs impressionné par toutes les initiatives d’entraide qui se mettent en place 
et je vous en remercie sincèrement. Vous pouvez désormais les déposer sur la plateforme dédiée 
jeparticipe.dijon.fr, accessible depuis le site internet de la ville. 
 
Je vous incite également à vous connecter régulièrement sur le site de la ville (dijon.fr). Vous y 
trouvez toutes les mesures liées au confinement, mais aussi de nombreuses suggestions d’activités 
à pratiquer à la maison. Là encore, nous travaillons sans relâche pour vous proposer chaque jour 
des visites culturelles virtuelles, des cours de gymnastique douce, des conseils de lecture, 
des bricolages pour les enfants…les musées dijonnais, les bibliothèques, les animateurs sportifs, 
les archives municipales développent leurs offres en ligne et nous animons plusieurs fois par jours 
les réseaux sociaux de la ville (Facebook, Linkedin, Youtube, Instagram) pour rester en lien 
avec vous et vous garantir une information authentique. 
 
Ne vous laissez pas entamer par les rumeurs et les « fake news » mais suivez-nous et partagez tous 
les messages, tous les élans et toutes les preuves de solidarité et de bienveillance qui s’échangent 
chaque jour sur les réseaux de la ville.  
Nous le savons déjà, l’impact social et économique de cette crise sera majeur. Je pense aux 
commerçants contraints de fermer, aux restaurateurs et hôteliers, aux artisans, aux professions 
libérales, à toutes les entreprises qui ne peuvent plus travailler et même aux associations. Tous sont 
très inquiets, à juste titre. Nous serons à leurs côtés pour les soutenir dans la sortie de crise lorsqu’elle 
viendra, et veiller à ce que la solidarité nationale soit bien présente. Je veux remercier ici 
particulièrement les entreprises de la filière santé qui se sont immédiatement mobilisées pour fournir 
des équipements sanitaires, du gel, des masques, qui mettent leurs savoir-faire à disposition de la 
collectivité, avec générosité. 
 
Chères Dijonnaises, chers Dijonnais, notre résistance et notre patience sont rudement éprouvées. 
Soyons forts de ces valeurs fondamentales qui font l’honneur de notre ville, au service de tous 
les dijonnais : solidarité, bienveillance et fraternité. 
 
François Rebsamen, maire de Dijon 

0 800 21 3000

Un numéro unique dédié   
Pour toute question non médicale, 

vous pouvez joindre OnDijon 
7 jours sur 7,  

24 heures sur 24.

https://www.facebook.com/VilledeDijon
https://www.instagram.com/villededijon/
https://twitter.com/dijon
https://fr.linkedin.com/company/ville-de-dijon
https://www.youtube.com/user/VilledeDijon
https://www.dijon.fr/
https://jeparticipe.dijon.fr/
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DIJONmag  
Lisez Dijon Mag sur dijon.fr 
disponible aussi en lecture numérique  
> http://mag.dijon.fr

Scannez-moi !

Journée internationale des droits des femmes 
Dijon pluri’elles  
8 mars  
De nombreuses associations se sont mobilisées à l’occasion de la Journée internationale des 
droits des femmes à Dijon. En cette période de confinement, les femmes déjà fragilisées  par 
la monoparentalité ou victime de violences conjugales ont plus que jamais besoin de l'action 
des associations qui, toute l'année, les conseillent et font valoir leurs droits. Si vous êtes 
victime de violence, appelez le 3919, numéro d’écoute national.  
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> Les photographies ont été réalisées avant le confinement.

Continuez à donner votre sang 
22 février      
Les donneurs de sang ont été reçus à l’hôtel de ville. Ils sont de plus en plus nombreux à 
effectuer ce geste de générosité organisé par l’Établissement français du sang. En 2019, 
4,2 % des Dijonnais en âge et en condition de le faire ont donné leur sang, un chiffre  
au-dessus de la moyenne nationale. Bravo ! Dans le contexte de l’épidémie de 
Coronavirus, la collecte de sang se poursuit pour répondre aux besoins des patients.  
Vous pouvez vous rendre en collecte sauf si vous présentez des symptômes grippaux. 
Maison du don : 2, rue du Stade - 03 80 70 60 10

Au vu de la situation, Dijon Mag vous est 
uniquement proposé en version numérique 
ce mois-ci. Nous avons besoin de sourire à la 
lecture d’une anecdote, de partager notre 
expérience de la situation, de faire cité 
ensemble malgré le confinement. Lire 
Dijon Mag, se l’approprier, c’est faire vivre Dijon. 

20  L’empreinte des bâtisseurs 

22  Quartier Port du canal :  
au bord de l’eau

28  Visite virtuelle : le musée archéologique 
comme si vous étiez

https://www.dijon.fr/Kiosque/Le-magazine-de-la-ville-de-Dijon


Après le premier tour des élections municipales  
le 15 mars, trois listes ont passé la barre des 10 %  
à Dijon. Elles se trouvent donc en position de se 

maintenir au second tour, repoussé jusqu’à nouvel ordre : celle 
de François Rebsamen (Liste Union de la Gauche) avec 38,24 % 
des suffrages, celle d’Emmanuel Bichot (Liste Les Républicains) 
avec 19,90 % des suffrages et enfin celle de Stéphanie Modde 
(Liste Europe Écologie Les Verts) avec 15,09 % des voix.  
 
Le déroulement du second tour : la date encore inconnue 
Le projet de loi relatif au déroulement du second tour des 
élections municipales renvoie au gouvernement le soin de fixer 
une date adéquate d’ici à la fin du mois de juin. Un rapport 
gouvernemental assis sur l’analyse du conseil scientifique placé 
auprès de lui sera déposé le 10 mai prochain. Il devrait fixer la 
date de la tenue des prochaines élections.   
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38,24%

15,09%

19,90%

8,80%

5,14%

6,74%

3,76%

1,08%

1,20%

M. François REBSAMEN (Liste Union de la Gauche) 

M. Emmanuel BICHOT (Liste Les Républicains) 

Mme Stéphanie MODDE (Liste Europe Écologie Les Verts) 

M. Sylvain COMPAROT (Liste République En Marche) 

M. Damien CANTIN (Liste Rassemblement National) 

M. Arnaud GUVENATAM (Liste Divers Gauches) 

M. Bruno LOUIS (Liste Écologie) 

Mme Claire ROCHER (Liste Extrême Gauche) 

M. Jean-Baptiste GAVIGNET (Liste Divers)

Source : ministère de l’Intérieur

RÉSULTATS DU PREMIER TOUR DES ÉLECTIONS MUNICIPALES À DIJON

XÉLECTIONS MUNICIPALESX 

LES RÉSULTATS 
DU PREMIER TOUR

DANS LE RÉTRO

Retrouvez les résultats détaillés  
de tous les bureaux de vote sur dijon.fr

https://www.dijon.fr/Actualites/Elections-municipales-2020
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PAGES SPÉCIALES CORONAVIRUS

La ville de Dijon est mobilisée depuis les premières annonces gouvernementales 
pour assurer la continuité du service public local aux habitants dans un contexte inédit 
et soutenir tous les Dijonnaises et Dijonnais qui en expriment le besoin.

ÉCOLES, CRÈCHES ET CANTINES  
Les crèches et les écoles sont fermées depuis le 16 mars. 
Les accueils périscolaires et extrascolaires ainsi que les 

restaurants scolaires le sont également. L’accueil chez les assistantes 
maternelles est maintenu. Une soixantaine d’enfants des personnels 
soignants des hôpitaux et des services médicaux et médico-sociaux, 
public et privé, sont accueillis à la crèche Montchapet et dans quatre 
écoles de la ville. Les enfants des pompiers, de la police nationale et 
de la police municipale pourront l’être aussi. Le week-end, l’école 
Montmuzard reste ouverte si nécessaire. Le service de restauration 
scolaire de la ville de Dijon a été réaffecté à la préparation des repas 
pour les enfants des écoles. 
 

SPORT ET LOISIRS 
Tous les équipements recevant du public sont fermés 
jusqu’à nouvel ordre : piscines, équipements sportifs, 

bibliothèques, musées, maison des associations, théâtres, salles de 
concert, Opéra de Dijon, maisons de quartier, parcs et jardins 
comme le Jardin des sciences & biodiversité... À la demande de la 
Préfecture, les promenades autour du lac Kir sont interdites, sauf 
pour les personnes qui résident dans un rayon de 500 mètres. L’accès 
à la combe à la Serpent a été fermé. 
 

RAMASSAGE DES DÉCHETS  
Le service de collecte d’ordures ménagères et déchets 
 recyclables est maintenu mais les heures de collecte 

peuvent évoluer. Ne sortez vos poubelles que lorsqu’elles sont 
pleines. La collecte des déchets verts est également maintenue. 
Les bulles à verre sont vidées régulièrement. La prise de rendez-vous 
pour la collecte des objets encombrants est suspendue et les 
cinq déchetteries de la métropole sont fermées.   
Informations mises à jour  en temps réel sur trionsnosdechets-dijon.fr et 
sur les sites dijon.fr et metropole-dijon.fr

DÉPLACEMENTS 
Le service public des transports est maintenu en mode 
réduit. Les trams circulent de 5h30 à 22h30 toutes les 

20 minutes en journée et toutes les 30 minutes le soir. Un départ 
depuis le terminus « Chenôve Centre » sur la ligne T2 s’effectue à 
5h40 chaque matin pour desservir la station « Pôle Santé » à 6h11. Les 
bus, de de 5h45 à 19h45, toutes les 30 à 40 minutes et la navette 
gratuite Divia du centre-ville est opérationnelle les mardis, jeudis, 
vendredis et samedis toutes les 13 minutes. Des navettes ont été mises 
en place pour le personnel du CHU et de l’hôpital privé de Valmy.  
À partir de 19h45 et jusqu’à 22h30, les bus des lignes L3, L4, L5, L6, 
L7, B11 et COROL sont exclusivement réservés aux personnels de 
santé, aux personnels assurant les services de propreté, d’énergie, de 
logistique alimentaire, et accessibles sur présentation de l’autorisation 
de déplacement dérogatoire professionnel.  
Depuis le 18 mars, aucune verbalisation n'est dressée pour le station-
nement sur la voie publique à Dijon, hormis pour celui considéré 
comme gênant ou à l'intérieur des zones piétonnes. 
divia.fr 
 

ACTION SOCIALE 
Le service d’accompagnement collectif des seniors a été 
suspendu et le centre d’accueil de jour des Marronniers 

ainsi que la Maison des seniors sont fermés.  
Dans le cadre du service Seniors en contact, les appels téléphoniques 
aux personnes âgées isolées sont maintenus. Des activités physiques 
adaptées sont aussi proposées sur dijon.fr. Le service de livraison des 
repas à domicile a été renforcé avec une extension à de nouveaux 
bénéficiaires isolés. Un système de visioconférence a été déployé 
pour les familles des résidents de certains Établissements d’héberge-
ment pour personnes âgées dépendantes (Ehpad) afin qu’elles 
puissent communiquer à distance avec leurs aînés.  
Dix mille masques ont été distribués par la ville au personnel des 
33 Ehpad de la métropole et à l’Ordre des infirmiers, en complément 
de ceux donnés par l’Agence régionale de santé.  
Les commissions d’attribution de logements sociaux fonctionnent 
de façon dématérialisée afin de prendre le moins de retard possible.  
La résidence sociale Abrioux reste ouverte.

XVIE QUOTIDIENNEX 

LE SERVICE PUBLIC 
S’ORGANISE
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Téléchargez l’attestation nécessaire 
pour circuler sur dijon.fr  
Si vous ne possédez pas d’imprimante, vous pouvez 
la reproduire à la main sur papier libre. Vous devez 
l’avoir sur vous en cas de contrôle par les forces de 
police ou de gendarmerie. Les infractions seront 
sanctionnées d’une amende allant de 135 € en cas 
de non-respect des règles de confinement, à 200 € 
en cas de récidive dans les 15 jours. Dans le cas 
de quatre violations dans les trente jours, la peine 
sera de 3 700 € d’amende et six mois de prison 
au maximum.

ÉTAT CIVIL  
Les naissances sont enregistrées sur rendez-vous. Les récupéra-
tions de cartes d’identité et de passeports sont différées. En cas de 

décès d’un proche, le cimetière des Péjoces et celui de Mirande accueillent 
les familles mais sont fermés aux promeneurs et à la visite des tombes 
jusqu’à nouvel ordre. 
 

MARCHÉS 
Conformément aux instructions du Premier ministre, tous les 
marchés sont interdits. Cependant, en accord avec le Préfet et en 

cohérence avec les dispositions nationales, le marché des Halles et celui des 
Grésilles demeurent pour le moment ouverts afin de répondre à la nécessité 
d'approvisionnement de la population. Les habitants ne disposent pas en 
effet, dans un rayon acceptable, de suffisamment de magasins alimentaires 
au regard de leur nombre. Les conditions d'accès aux marchés sont 
encadrées par la police municipale et des agents de sécurité dans le strict 
respect de la loi et des gestes barrières. 
 

DES DÉPLACEMENTS RÉGLEMENTÉS 
Le nouveau décret destiné à lutter contre la propagation du 
Coronavirus, entré en vigueur le 24 mars, implique la mise à jour 

de l’attestation de circulation. Tout déplacement hors de son domicile est 
interdit. Des exceptions sont prévues, à condition d’être muni de son 
attestation datée et précisant l’heure de sortie.  
- trajets domicile-travail et déplacements professionnels ne pouvant être 

différés ; 
- déplacements pour effectuer les achats de première nécessité ou nécessaires 

à l’activité professionnelle ; 
- déplacements pour motifs de santé qui ne peuvent être différés ; 
- déplacements pour motif familial impérieux, pour l’assistance aux 

personnes vulnérables et pour la garde d’enfants ; 
- l’exercice d’une activité physique individuelle, dans la limite d’une heure 

par jour et dans un rayon maximal d’un kilomètre autour du domicile ; 
- promenades entre personnes vivant au même domicile ou pour les besoins 

des animaux de compagnie, également limitées à une heure par jour et dans 
un rayon d’un kilomètre ; 

- déplacements pour répondre à une convocation de la police, de la 
gendarmerie, de la justice, ou pour participer à des missions d’intérêt 
général à la demande de l’administration.

0 800 21 3000

Un numéro unique dédié   
Pour toute question non médicale, 

vous pouvez joindre OnDijon 
7 jours sur 7,  

24 heures sur 24.

https://www.dijon.fr/Actualites/Coronavirus-les-mesures-sanitaires-de-restriction


PAGES SPÉCIALES CORONAVIRUS
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XSENIORSX 

FAITES-VOUS APPELER 
CHAQUE SEMAINE

Pendant la période de confinement, le service Seniors en contact, créant du lien 
avec les personnes âgées isolées, est renforcé.

Pour la plupart des personnes âgées, en particu-
lier pour celles qui sont seules, l’absence de 
rencontres accentue évidemment le sentiment 

de solitude, de désarroi et parfois d’angoisse. L’appel 
hebdomadaire passé aux Dijonnais par les bénévoles du 
service Seniors en contact est donc plus qu’un simple 
coup de téléphone : c’est un rendez-vous à ne pas 
manquer. Si vieillir à domicile est plus confortable, cela 
peut parfois engendrer de la solitude, davantage dans 
une période de confinement comme celle que nous 
vivons. Pour y remédier, six bénévoles et quatre jeunes 
en service civique au sein d’Unis-Cités téléphonent aux 
personnes âgées inscrites auprès de la Maison des 
seniors afin de s’assurer qu’elles vont bien. Brièvement 
ou plus longuement, selon les envies, les discussions 
s’enchaînent.  
 
Prendre des nouvelles et assurer un soutien 
Lancé en 2015, le service Seniors en contact a rapide-
ment connu un nombre croissant d’inscrits. Un constat 
presque logique puisque plus d’un million de personnes 
de plus de 75 ans vivent en situation d’isolement en 
France. Bienveillants et attentifs à leurs interlocuteurs, 
les appelants alertent lorsqu’un senior ne répond pas à 
cet appel programmé. De leur côté, les membres de 
l’équipe sont accompagnés pour faire le point sur les 
situations relationnelles fragiles et, quand cela s’avère 
nécessaire, prendre du recul par rapport à certains cas 
délicats.  

Vous souhaitez inscrire votre grand-mère, 
votre père, votre voisine de palier 
ou vous-même ? Il suffit de remplir 
trois conditions : vivre seul, sans famille 
et avoir des difficultés à se déplacer. 
Inscription au 0 800 21 3000 (Allô Mairie)Les bénévoles du service Seniors en contact appellent 

régulièrement les personnes âgées isolées.
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Pendant le confinement, il est encore plus important de conserver en mémoire 
que la solidarité est inscrite dans le projet fondateur de l’Opad, l’association des 
seniors dijonnais. Elle a suspendu ses activités mais s’adapte pour permettre aux 
seniors de surmonter cette période dans les conditions les plus acceptables.

L’OPAD S’ADAPTE

Le confinement a entraîné le renouvellement des activités habituellement 
programmées par l’Opad. Pour les seniors connectés, l’Opad a compensé 
l’absence de sorties par des propositions d’activités en ligne : des tutoriels de 

sport adaptés à l’âge et à la condition physique, de la musique, des tutoriels de pratique 
artistique, d’ateliers d’écriture, des conférences en ligne, des lectures de livres... Vous 
avez l’embarras du choix. L’Opad vous met également en lien avec les sites internet des 
grandes institutions culturelles que sont l’Opéra, les musées, les théâtres, pour avoir 
accès à des spectacles, des visites, des concerts.  
Enfin, deux fois par semaine, la Gazette de l’Opad est un lien entre vous tous avec des 
contenus actifs, riches, variés et renouvelés. 
 
525 personnes contactées en quinze jours  
Pour les plus de 80 ans, l’Opad a mis en place des appels téléphoniques. En 
deux semaines, 525 personnes ont été contactées.  Les adhérents dont l’âge est 
compris entre 70 et 80 ans seront aussi appelés régulièrement afin de limiter le 
plus possible leur isolement. 

Opad : 06 59 85 0343 ou au 06 59 86 90 40 
opad-dijon.fr -  accueil@opad-dijon.fr

Accompagner les Dijonnais 
de plus de 55 ans 
Forte de 2 600 adhérents, animée par 
une équipe de professionnels soutenus 
par près de 120 bénévoles, l’Opad, 
l’association des seniors dijonnais 
est dédiée à l’accompagnement et 
à l’animation des plus de 55 ans. 
Au travers de ses nombreuses et 
diverses activités, elle intervient dans 
tous les quartiers de la ville, autour 
de quatre thématiques : l’art, l’artisanat 
et la culture, le bien vivre au quotidien, 
la connaissance et l’expression et les 
loisirs créatifs. Activité physique 
adaptée, cours de chanson française, 
sorties accompagnées par de jeunes 
étudiants le dimanche, ateliers 
d’écriture avec Marie Vindy, 
conférences, visites de musées ou 
portage de livres à domicile, l’Opad est 
sur tous les fronts de la lutte contre 
l’isolement des seniors et a fait de 
sa politique tarifaire calculée en 
fonction des revenus des adhérents 
son cheval de bataille.

Pour pallier l’annulation de la centaine d’activités qu’elle organise 
en temps normal, l’Opad propose des activités en ligne.

https://www.opad-dijon.fr/


PAGES SPÉCIALES CORONAVIRUS

12 I DIJON MAG N°334 AVRIL 2020

XSOLIDARITÉX 

LA MAIN TENDUE  
DES DIJONNAIS

Particuliers, associations, université, entreprises, vous mettez 
vos compétences, vos moyens et votre temps au service de ceux 
qui en ont le plus besoin. Vos initiatives mettent du baume 
au cœur des Dijonnais. Merci à vous. 

Beaucoup d’initiatives et de gestes solidaires s’organisent. Vous êtes par exemple nombreux à 
avoir proposé vos services comme la garde d’enfants ou la mise à disposition  d’appartements 
pour les soignants du Centre hospitalier universitaire (CHU) de Dijon. En 24 heures, plus de  

3 000 personnes ont répondu à l’appel aux couturières et couturiers volontaires pour confectionner  
10 000 blouses pour le CHU.  Les blouses cousues par les particuliers seront ensuite collectées et acheminées 
au CHU, dans le respect des gestes barrières. Entreprises, industries, particuliers, vous ne maîtrisez pas la 
couture mais vous disposez d’un stock de blouses de protection à usage unique ? Contactez le CHU de 
Dijon par mail à don@chu-dijon.fr.  
 
Une cagnotte en ligne pour offrir des masques aux soignants du CHU   
Laurent Martin, Jessy Machado et Romain Josselin, gérants de sociétés événementielles basées dans la 
métropole ont mis entre parenthèses leur activité, mais pas leur réseau et leurs idées. Ils ont lancé une 
cagnotte en ligne afin de récolter des fonds pour commander des masques pour le personnel du CHU. « Nous 
avons des soignants dans nos entourages. Et nous avons rapidement été sensibilisés à la problématique du 
manque de masque au CHU de Dijon. On a lancé la cagnotte en mobilisant nous-mêmes des fonds. L’effet boule 
de neige a fonctionné via les réseaux sociaux, un vrai bel élan de solidarité. Nous avons au final récolté 28 850 €, 
ce qui correspond à la commande de plus de 52 000 masques que le CHU réceptionne peu à peu. Des initiatives 
du même acabit ont fleuri grâce à d’autres entreprises dijonnaises. Après plusieurs jours de prototypage, 
plusieurs imprimantes 3D produisent des visières 24h/24. Elles seront distribuées aux personnels les plus exposés 
comme les pharmaciens, les pompiers, les professions libérales etc. afin de mieux les protéger. »  

Les fonds récoltés grâce 
à la cagnotte en ligne 
« Des masques pour 
le CHU » lancée par 
des Dijonnais ont 
permis d’acheter  
52 000 masques livrés 
petit à petit au centre 
hospitalier de Dijon.

Mobilisez-vous  
depuis chez vous  
Vous êtes disponibles pour aider 
les personnes vulnérables mises 
en difficulté par les mesures de 
confinement, garder des enfants, 
livrer des repas à domicile… ? 
Nous vous invitons à entrer 
vos disponibilités sur le site 
jeparticipe.dijon.fr ou auprès des 
associations partenaires de la ville 
qui recherchent des bénévoles 
(Croix Rouge, Restos du cœur, 
épiceries sociales…). La plateforme 
recueille aussi vos demandes et vos 
besoins si vous êtes en situation 
de fragilité ou d’inquiétude.    
Pour participer, il suffit de créer 
un compte sur je participe.dijon.fr. 
Une fois votre compte créé, vous 
pouvez vous connecter, faire vos 
propositions, exprimer vos demandes 
et commenter les contributions.

https://jeparticipe.dijon.fr/
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Gel hydroalcoolique, masques : des entreprises adaptent leur production   
Les liquoristes se mobilisent aussi. Disposant de quantité d’alcool nécessaire, les 
professionnels du cassis ont livré mille litres d’alcool aux pharmacies de la région 
pour leur permettre de fabriquer du gel hydroalcoolique.  Par ailleurs, Lejay Lagoute, 
l’un des fabricants de cassis de Dijon, a livré 7 500 litres d’alcool à 96% à l’hôpital de 
Dijon pour permettre de fabriquer du gel hydroalcoolique. La faculté de pharmacie 
de l’université de Bourgogne produit aussi une solution hydroalcoolique à destina-
tion du Sdis 21 et des professionnels de santé. La Société de Production Pharmaceu-
tique et d’Hygiène de Quetigny a quant à elle mis en place une chaîne de production 
de gel hydroalcoolique qui a permis à la métropole de fournir des Établissements 
d’hébergement pour personnes âgées dépendantes (Ehpad) en rupture totale de 
stock. L’entreprise Crossject a mis à disposition des Ehpad des vêtements de protec-
tion et des masques.    
  
Les associations se mobilisent aussi   
L’épicerie sociale Epi’sourire s’organise pour la mise en place de livraison à domicile 
de colis alimentaires pour les personnes qui ne peuvent plus  se rendre à l’épicerie.   
La Sdat et la Croix Rouge proposent des repas aux personnes sans domicile en 
journée du fait de la fermeture des accueils de jour. Les Restos du cœur réorganisent 
leur service de distribution alimentaire pour limiter les contacts entre bénéficiaires 
et volontaires, en organisant une préparation des colis à l’avance. Vous pouvez 
devenir bénévole en vous manifestant à ad21.benevolat@restosducoeur.org, en 
indiquant vos disponibilités horaires.   
Dans le cadre de la prévention aux violences conjugales et familiales et de l’aide aux 
personnes responsables de ces violences, Althea met en place un temps d’écoute 
 téléphonique au 06 36 69 93 19 entre 13h et 18h pour les usagers déjà suivis par 
Althéa, l’ensemble des personnes concernées par des situations de violence familiale, 
conjugale mais aussi parentale et professionnelle.  

Suivez l’actualité des initiatives positives sur jeparticipe.dijon.fr. 
Partagez vos idées et écrivez à dijonmag@ville-dijon.fr 
pour figurer dans le numéro de mai. 

Confinés mais connectés  
Les réseaux sociaux jouent plus 
que jamais un rôle de rassembleur 
pendant cette période de 
confinement, avec vos amis, votre 
famille, vos collègues et entre la ville 
et vous. Dans cette épreuve qui nous 
prive d’une partie de notre rapport 
social à l’autre, les réseaux sociaux 
s’imposent comme un espace virtuel 
de rencontre, d’expériences 
partagées et de questionnement 
lorsque l’inquiétude prend le dessus. 
Vous qui nous suiviez avant la crise 
êtes toujours présents. Vous avez 
été rejoints par de nouveaux 
followers. N’hésitez pas à partager 
vos expériences du confinement et 
vos initiatives positives sur les 
réseaux sociaux et sur dijon.fr. 

Sur les réseaux 
sociaux, 
le personnel 
du CHU remercie 
les Dijonnais pour 
leurs messages 
de soutien et 
propositions 
d'aide.

La pharmacie de 
l'hôpital a produit 
des milliers de 
litres de solution 
hydroalcoolique 
afin d’alimenter 
sans-relâche 
l’ensemble des 
services de soins.

https://jeparticipe.dijon.fr/
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LA CULTURE  
CONTINUE

Et si, avec le confinement, vous en profitiez pour 
redécouvrir les bibliothèques en ligne, jouer de la 
musique ou occuper vos enfants avec des activités ? 

Des conditions de prêt adaptées   
Durant la période de fermeture des bibliothèques municipales, il n’est pas possible 
d’emprunter des documents ni de les restituer. Les prêts et réservations en cours ont été 
prolongés jusqu’au 30 mai et les pénalités de retard ne seront pas appliquées pour tous les 
emprunts réalisés avant le confinement. bm.dijon.fr

Les bibliothèques municipales ont certes fermé leurs portes 
jusqu’à nouvel ordre tout comme les boîtes à livres, mais elles restent 
disponibles  depuis chez vous et vous accompagnent grâce aux 

ressources numériques accessibles en ligne 7j/7 et 24h/24h. Vous n’êtes pas 
encore inscrit ? Faites le gratuitement sur bm.dijon.fr. 
 
LISEZ LA PRESSE 
Parcourez vos journaux et vos magazines préférés et plein d’autres à 
découvrir. 
bm.dijon.fr/Default/presse.aspx 
 
ÉCOUTEZ DE LA MUSIQUE 
C’est un peu comme une discothèque géante. Avoir un compte Music me, 
c’est avoir accès à 10,5 millions de titres indépendants comme issus des 
catalogues des majors de l’industrie musicale. Connectez-vous et écoutez 
en streaming vos titres préférés ou les web radios constituées par vos 
bibliothécaires. 
bm.dijon.fr/Default/musique.aspx 
 
FORMEZ-VOUS 
« Toutapprendre » c’est la possibilité de développer vos compétences personnelles au rythme qui vous 
convient le mieux. Et il y a des formations pour tous les âges et même du soutien  scolaire pour que vos 
enfants soient incollables. Que ce soit pour apprendre à communiquer positivement, vous remettre à 
niveau en anglais ou devenir un as de l’informatique, l’autoformation est maintenant à votre portée, 
profitez-en !  
bm.dijon.fr/Default/formation.aspx 
 
TÉLÉCHARGEZ DES LIVRES NUMÉRIQUES 
> Les bibliothèques municipales de Dijon vous proposent de télécharger des livres numériques à lire 
sur votre liseuse, votre tablette, votre ordinateur ou, pourquoi pas, votre smartphone. Les livres issus de 
PNB (Prêt numérique en bibliothèque) sont des ouvrages récents dont la médiathèque a acquis les droits 
de prêt. Romans contemporains, récits, intrigues policières... il y en a pour tous les goûts. 
bm.dijon.fr/Default/livres-numeriques.aspx 
> Admirez de beaux manuscrits, des menus et des images dijonnaises 
patrimoine.bm-dijon.fr

PAGES SPÉCIALES CORONAVIRUS

L’emprunt de livres 
numériques à la 
bibliothèque municipale 
a augmenté de 30% 
depuis le début 
du confinement. 

XEN BREFX 
Cultivez-vous 
L’Opéra de Dijon et le 
Théâtre Dijon Bourgogne 
rediffusent leurs 
spectacles en ligne. 
Connectez-vous  
sur tdb-cdn.com  
et sur opera-dijon.fr. 

https://bm.dijon.fr/Default/presse.aspx
https://bm.dijon.fr/Default/musique.aspx
https://bm.dijon.fr/Default/formation.aspx
http://patrimoine.bm-dijon.fr/pleade/
https://bm.dijon.fr/Default/livres-numeriques.aspx
https://bm.dijon.fr/
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La Minoterie, pôle de création jeune public et d’éducation artistique de Dijon, propose des 
activités pour continuer d’accompagner les familles et garder le lien avec les artistes en cette 
période de confinement, 
 
MON MUSÉE POUR M’AMUSER 
Par le plasticien Michel Liégeois 

Trois fois par semaine depuis le 20 mars, les lundis, mercredis et vendredis, La Minoterie 
publie des tutoriels sur ses comptes Facebook et Instagram et sur son site internet, des activités 
très simples et créatives à faire à la maison. Les participants peuvent ensuite envoyer des photos 
de leurs réalisations qui seront diffusées sur les réseaux sociaux ou les partager avec les 
hashtags #monmuséepourmamuser et #laminoterie. Une journée festive et familiale sera 
organisée pour montrer les productions réalisées à la maison pendant le confinement. 
 
HISTOIRES AU TÉLÉPHONE 
Par la compagnie Melampo - Eleonora Ribis  
avec le concours de la Troupe de lecteurs et des bénévoles de La Minoterie 

En 1962, Gianni Rodari, auteur italien très connu, publie Histoires au téléphone. Dans ce livre, 
un représentant souvent en déplacement raconte à sa fille chaque soir au téléphone une 
histoire extraordinaire, courte mais pleine d’imagination. Tous les soirs, des lecteurs appellent 
des enfants pour leur lire une courte histoire avant d’aller dormir. Les familles qui souhaitent 
être contactées doivent s’inscrire par mail à accueil@laminoterie-jeunepublic.com. 

LA MINOTERIE SE MOBILISE

LA MUSIQUE AU BOUT DU FIL
Le temps du confinement est l’occasion d’approfondir la pratique de son instrument ou 
de débuter. Christophe Dacharry, professeur au Conservatoire à rayonnement régional 
Jean-Philippe Rameau, nous explique comment.   

Comment travailler son instrument pendant cette période de confinement ?  
Il faut s’exercer régulièrement, mais pas longtemps. La pratique d’un instrument exige de la 
patience.  

Peut-on débuter sans base de solfège ?  
Le solfège est juste un outil pour pratiquer la musique. Cela permet un apprentissage plus 
rapide de nouveaux morceaux à condition d’en maîtriser le langage et la grammaire. C’est 
l’outil le plus répandu dans les conservatoires mais ce n’est absolument pas indispensable 
pour jouer ou improviser.  

Comment pratiquer de la musique sans déranger nos voisins ?  
Cela dépend des instruments, plus ou moins sonores. Le plus sage est d’échanger avec vos 
voisins, s’entendre sur les périodes de la journée les moins dérangeantes et s’y tenir.  

Quelques conseils pour débuter la musique ?  
Écoutez, chantez, explorez, essayez… Et après le confinement, venez au conservatoire ! 
Ses équipes sauront vous conseiller en fonction de votre âge, de vos goûts et affinités. 
Vous pouvez aussi vous rendre sur des sites proposant des contenus artistiques 
comme Numeridanse, l’Opéra de Paris, la Philharmonie de Paris ou Youtube.  

L’ouverture des inscriptions au conservatoire pour le mois de septembre  
initialement prévue lundi 4 mai est reportée. Pour être tenu informé,  
envoyez vos coordonnées à scolarite-crr@ville-dijon.fr  
Conservatoire à rayonnement régional de Dijon - 03 80 48 83 40 - crr@ville-dijon.fr 

La Minoterie - 03 80 48 03 22 - laminoterie-jeunepublic.fr

Vous ne pouvez pas vous 
rendre dans les musées ? 
Laissez-les venir à vous   
Vous n’avez pas eu le temps 
de découvrir le musée des 
Beaux-Arts métamorphosé ? 
Vous souhaitez revoir cette 
oeuvre qui vous avait tant plu 
lors de votre dernière visite ? 
Découvrez ou redécouvrez 
les lieux grâce à l’application 
NOMADE à télécharger 
gratuitement sur votre 
smartphone (disponible sur iOS  
et Android). Vous accéderez 
notamment à l’analyse détaillée 
de plus de 150 œuvres ainsi qu’à 
un plan interactif qui vous 
guidera dans les espaces.  
Sur leur page Facebook, les 
musées de Dijon vous proposent 
de découvrir chaque jour une 
nouvelle oeuvre depuis chez vous 
comme le Sarcophage de Hor, 
le Tombeau des Ducs ou 
encore la célèbre Véloterie 
du Père Gaston. 
Coloriage d’un Pleurant, 
dessin de la tête d’une divinité 
égyptienne, gommettes à la 
façon d’une mosaïque d’après 
l’oeuvre de Charles Lapicque... 
Pour les plus jeunes, la directions 
des musées de la ville a mis 
en ligne de nombreux jeux, 
coloriages et activités à réaliser 
pendant cette période 
de confinement.  
bit.ly/3bswn3k

La Maison Phare 
continue d’accompagner 
les familles   
La Maison Phare organise une 
permanence liée à la classe à la 
maison. Elle propose aux familles 
dans le besoin d’imprimer leurs 
documents de travaux scolaires. 
Pour cela, envoyez un mail 
à impression@lamaisonphare.fr. 
Afin de garder contact malgré 
la distance, la Maison Phare 
a aussi mis en place l’adresse 
correspondance@lamaisonphare.fr 
à laquelle tout le monde peut 
écrire pour raconter ses humeurs, 
ses activités, ses besoins… 
Une newsletter spéciale a 
également été créée. Enfin, pour 
celles et ceux qui n’ont pas 
internet et qui veulent échanger 
de vive voix ou qui ont des 
questions, la structure reste 
joignable par téléphone du lundi 
au vendredi de 10h à 12h et 
de 14h à 17h au 03 80 45 45 26.

CONSERVATOIRE À RAYONNEMENT RÉGIONAL JEAN-PHILIPPE RAMEAU

https://laminoterie-jeunepublic.fr/
bit.ly/3bswn3k = https://www.dijon.fr/Actualites/Des-coloriages-des-dessins-des-petits-jeux-pour-vos-enfants
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PAS BESOIN D’ÊTRE UN 
GRAND ATHLÈTE POUR 
PRATIQUER UNE ACTIVITÉ 
PHYSIQUE RÉGULIÈRE 
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En période de confinement, quel est l’impact sur notre corps  
si on ne fait pas d’activité physique ? 
L’activité physique est importante dans tous les cas, que l’on soit en période de confinement ou 
non. Nous avons besoin d’exercices cardio car nous bougeons moins que d’habitude. La muscu-
lation et le stretching restent des pratiques complémentaires indispensables. Il faut faire du sport 
avec une intensité modérée. Le corps en a besoin, mais il faut rester raisonnable sur l’effort. 
 
Comment pratiquer du sport chez soi quand on n’est pas forcément équipé ? 
Faire du sport dans son salon, c’est très facile ! On a besoin du strict minimum : une paire de 
 baskets, de l’eau, une serviette et si possible, un tapis. 
 
Quelles sont les clés pour se motiver ?  
Seul, il faut arriver à se fixer des objectifs. C’est plus difficile, mais si la motivation est là, vous 
pouvez y arriver. Il faut aller chercher le goût de l’effort et se dire que si on pratique un minimum 
d’activité physique, notre corps nous remerciera et notre tête aussi. Le mental est également très 
important. 
 
Avez-vous d’autres conseils pour garder la forme ? 
L’essentiel, c’est de bouger : marcher 15 à 20 minutes, monter et descendre les escaliers, faire des 
squats… Tout le monde peut faire ça chez soi. Des exercices physiques simples sont également 
disponibles sur internet. Surtout, ne restez pas inactifs, assis sur un canapé à regarder la télévision 
pendant plusieurs heures voire une journée entière. Au niveau de l’alimentation, il faut continuer 
à manger équilibré. Privilégier les aliments qui renforcent le système immunitaire (vitamines A, 
C, D, cuivre, fer). La santé physique et le moral sont directement liés à l’alimentation. 

Avec le confinement dû à la pandémie de Covid-19, 
les salles de sport de la ville ont fermé et les 
sorties sont restreintes. Guillaume Paponneau 
est coach sportif lors d’activités organisées dans 
le cadre de Dijon Sport Découverte. Il propose 

des solutions pour garder la forme et continuer 
à pratiquer à domicile.

Gardons la forme à la maison   
Renforcement musculaire, stretching... pour que le confinement soit plus supportable, 
la ville vous propose, sur sa chaîne Youtube, des exercices en vidéo réalisés par les 
animateurs de la ville adaptés à chaque âge et facilement faisables à la maison et en 
famille. Une dizaine de vidéos sont déjà en ligne. Certaines d’entre elles ont été 
visionnées plus de 4 000 fois. Vous aussi, lancez-vous ! 
Ce programme sportif est mis à jour plusieurs fois par semaine.  
Abonnez-vous à la chaîne Youtube de la ville https://bit.ly/2WzP5BZ

https://www.youtube.com/user/VilledeDijon
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1. Trouvez l’appui des pieds au sol qui vous semble 
le plus confortable. Vous pouvez pointer vos orteils 
légèrement vers l’extérieur ou garder les pieds bien 
parallèles. Si vous ne savez pas comment faire, placez 
vos pieds écartés de la largeur des épaules, les orteils 
pointant légèrement vers l’extérieur (à un angle 
d’environ 15 degrés). 

3. Regardez droit devant vous et tenez-vous bien droit, 
debout. 

4. Inspirez et descendez jusqu’à ce que vos cuisses 
soient parallèles au sol. 

5. Remontez en expirant et en relâchant les bras.

SQUATS 
Un exercice idéal pour renforcer les jambes et les 
fessiers et pour améliorer la mobilité du bas du corps. 
Attention, ne pas rentrer les genoux, ni voûter le dos, 
ni lever les talons. 

PLANCHE SUR UN TAPIS 
Sur la pointe de pieds et les coudes au sol. 
Pour renforcer la zone abdominale et les 
dorsaux au niveau des lombaires.

1. Mettez-vous dans la position de la planche avec avant-bras et orteils qui touchent le sol. 

2. Maintenez votre torse droit et rigide. Votre corps doit former une ligne complètement 
droite, des oreilles aux orteils. Ne courbez ou ne pliez aucune partie de votre corps. 

3. Détendez votre tête avec les yeux vers le sol. 

4. Aspirez le nombril vers l’intérieur. 

5. Inspirez par le nez et expirez par la bouche, longuement, avec régularité. 

6. Maintenez cette position pendant 10 secondes. 

7. Augmentez, avec le temps, la durée de maintien de la planche : 30/45/60 secondes... 

8. Sollicitez pleinement vos muscles abdominaux. Votre dos ne doit pas être courbé ou 
cambré. Par conséquent, ne laissez pas votre ventre descendre vers le sol ni vos 
hanches monter vers le plafond. 

9. Poussez votre bassin vers le sol pour empêcher votre fessier et vos hanches de 
remonter. 

 
10. Pour varier cet exercice, il suffit de lever une jambe ou un bras.

DEUX EXERCICES À REPRODUIRE 
À LA MAISON
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Depuis le début du confinement, sur Instagram, à l’instar d’autres chefs confinés, 
deux cuisiniers dijonnais proposent des recettes en fonction de ce qu’ils ont sous la main 
et vous donnent des conseils culinaires personnalisés. 

XGASTRONOMIEX 

IDÉES DE CHEFS

«Vous ne savez pas quoi faire 
de vos poireaux ? Vous en 
avez ras le bol de la soupe de 

courge ? La barbe des pâtes au beurre ? » 
Pour égayer un peu cette période de confi-
nement « et parce qu’on ne sait rien faire 
d’autre de nos dix doigts », Aurore et 
Simon, les chefs de La Cuisine flottante 
(Péniche Cancale), ont décidé de vous 
donner des idées de recettes depuis leur 
cuisine personnelle sur leur compte 
Instagram @lacuisineflottante. 
Poireaux mimosa, pommes de terre et 
véganaise, temaki bourguignons avec 
pommes de terre et lard... Tous les jours, ils 
proposent des  idées recettes à leurs 
abonnés en fonction de ce qu’ils ont dans 
leur réfrigérateur ou dans leurs placards, 
photo à l’appui. « Confinés tous les deux à 
la maison, on s’est lancé le défi de cuisiner 
avec ce qu’on avait sous la main : principa-
lement des légumes et de l’épicerie. On propose des recettes 
simples que chacun peut adapter mais aussi  personna-
liser : les gens nous écrivent en nous demandant une idée 
de plat qui change avec des carottes, des œufs, du riz... », 
expliquent Aurore et Simon. 
Et le succès ne s’est pas fait attendre très longtemps : 
« Merci » commente un abonné, « Je fais quoi avec mes 
côtes de blettes ? », demandent un autre, mis en appétit. 

En manque d’inspiration ?  
Suivez le compte Instagram @lacuisineflottante 
Envoyez vous aussi vos idées recettes  
via dijon.fr et les réseaux sociaux

La recette d’Aurore et Simon : raviolis chinois à la vapeur (dim sum) 
« Pour la pâte c’est simple : de la farine, de l’eau, du sel et un peu d’huile. Pour la garniture : petits légumes ou viande. Pour le tour 
de main : demandez à Youtube. Cuisson vapeur tranquille et hop, mélange soja-vinaigre pour la petite sauce et le tour est joué. »

PAGES SPÉCIALES CORONAVIRUS

@villededijon @villededijon @dijon

Simon et Aurore sont chefs cuisiniers de La Cuisine flottante 
à la Péniche cancale.

https://www.instagram.com/lacuisineflottante/
https://www.facebook.com/VilledeDijon
https://www.instagram.com/villededijon/
https://twitter.com/dijon
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XBIODIVERSITÉX 

CONFINÉS  
MAIS AUX AGUETS

En temps normal, le lac Kir, la promenade de l’Ouche, le port 
du canal avec son île aux oiseaux mais aussi le plateau de la 
Cras ou le Jardin des sciences & biodiversité sont des lieux 

propices à l’observation de la faune sauvage en ville. « Le parc de 
l’hôpital de La Chartreuse, le campus universitaire mais aussi certains 
jardins de particuliers sont des “zones refuges”, explique Étienne Colliat, 
chargé d’études à la Ligue de protection des oiseaux (LPO) Côte-d’Or 
et Saône-et-Loire. Ce sont des endroits où la biodiversité s’épanouit. »  
Cependant, les mesures actuelles pour lutter contre la propagation du 
Coronavirus invitent au confinement. Alors pourquoi ne pas profiter 
de cette situation pour relever le défi lancé par la LPO intitulé 
« Confinés mais aux aguets » ? Pour cela, observez et comptez les 
oiseaux depuis votre jardin, votre balcon ou votre fenêtre pendant 
dix minutes chaque jour. Essayez d’être le plus exhaustif possible en 
signalant tous ceux qui se posent à l’extérieur durant ces dix minutes. 

Vous trouverez des fiches des espèces à observer ainsi qu’une feuille 
d’aide au comptage sur le site oiseauxdesjardins.fr où vous pourrez 
ensuite enregistrer toutes vos données. Un bilan de l’observation sera 
réalisé à la fin du confinement. 
 
Comptez les bourdons  
Avec l’arrivée du printemps, vous pouvez aussi rejoindre l’opération 
menée par le Jardin des sciences & biodiversité pour comptabiliser 
les bourdons. En y participant, grâce à une feuille de comptage, 
vous aidez directement les scientifiques à améliorer leurs connais-
sances sur les bourdons et à comprendre l’impact de l’urbanisation, 
du climat ou encore des pratiques au jardin sur ces espèces. Pour iden-
tifier les bourdons, il faut notamment regarder la disposition, la 
largeur et la couleur des bandes qu’ils ont sur le corps. 

oiseauxdesjardins.fr - cote-dor.lpo.fr - dijon.65mo.fr/edito/bourdons

Une grue cendrée et des grèbes huppées ont notamment 
été aperçues sur le lac Kir cette année.

Dijon est une ville propice à l’observation de la faune et de la flore, et ce, même en 
période de confinement, qui constitue une opportunité unique pour collecter un nombre 
important de données. Depuis votre fenêtre, votre balcon ou votre jardin, vous pouvez 
tous y participer sans être un expert. Cela ne demande que 10 minutes par jour.

Vous trouverez les bourdons dans les fleurs, derrière 
les carreaux de la véranda, en train de voler doucement 
à la recherche d’un emplacement pour faire leur nid...

https://dijon.65mo.fr/edito/bourdons
https://cote-dor.lpo.fr/
https://www.oiseauxdesjardins.fr/
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Sur son site patrimonial remarquable de 97 hectares aux 
150 monuments historiques,  Dijon se distingue par l’unité 
et la beauté de sa pierre calcaire dorée ou rose. 

XPATRIMOINEX 

L’EMPREINTE  
DES BÂTISSEURS 

Pierre de Dijon, oolite blanche, pierres d’Asnières, d’Is-sur-Tille, 
« petite granite » de Pouillenay, pierre violette de Brochon ou de 
Comblanchien… Autant de noms qui évoquent la richesse géolo-

gique de la Bourgogne. La pierre de Dijon longtemps extraite des carrières 
situées à l’ouest de la ville, entre la butte de Talant et le parc des Carrières 
Bacquin, a progressivement cohabité avec d’autres pierres de Bourgogne*, 
créant une harmonie minérale sur les sols et les monuments, de la place Darcy à 
celles de la  Libération et de la République. 

* La pierre de Bourgogne a obtenu son Indication géographique protégée en juin 2018.  

De la pierre pour valoriser 
le cloître du musée 
de la Vie bourguignonne   
L’îlot Tivoli-Sainte-Anne est un site 
historique remarquable, d’un point de vue 
architectural, patrimonial et culturel 
autant que paysager. Depuis 2016, 
des aménagements sont engagés pour 
l’intégrer dans un parcours urbain entre 
la Cité internationale de la gastronomie 
et du vin et le centre historique. Lors de 
la première phase des travaux, le site 
a été ouvert sur l’espace public avec 
la démolition du mur de clôture et 
du bâtiment de l’ancien Centre de soins, 
d’accompagnement et de prévention 
en addictologie. Un réaménagement est 
également en cours dans le cloître du 
musée de la Vie bourguignonne et dans la 
cour Odette-Maillard. Le cloître sera pavé 
en pierre de Ruoms (Ardèche) jusqu’au 
puits central. Les rosiers seront mis en 
valeur aux entrées et un second arbre de 
Judée sera planté.

De la Bourgogne  
à l’autre bout du monde   

La pierre de Comblanchien utilisée 
pour la rénovation du centre-ville 
de Dijon a aussi été utilisée dans 
la construction de monuments 

prestigieux comme l’Opéra de Paris, 
le pont Tolbiac ou la Tour Taipei 101 
à Taïwan. La pierre de Bourgogne 

se retrouve aussi à New York, 
au Moyen-Orient ou au Louvre 
et au musée d’Orsay à Paris.

Bâtir avec un chouette matériau  
L’église Notre-Dame, qui fête ses 800 ans 

cette année, est à partir du XIIIe siècle construite 
en pierre de Dijon, comme la Chouette, 

probablement sculptée au XVe siècle qui, 
après sa dégradation en 2001, a été restaurée 

avec une pierre provenant des carrières 
de Plombières-lès-Dijon.

MA VILLE EST CHOUETTE
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Décloisonner la cité  
La porte Guillaume est érigée en 1786 en pierres de Dijon. 
Certaines d’entre-elles, abîmées, sont remplacées par 
du calcaire de Lorraine. La place Darcy est quant à elle 
construite dans la seconde moitié du XIXe siècle, au moment 
de la démolition des remparts. Les immeubles sont bâtis en 
associant la pierre jaune de Dijon à l’oolite blanche extraite 
à l’ouest de la ville. En 2012, année de l’arrivée du tramway, 
l’architecte-urbaniste Alfred Peter crée un sol en pierre 
de Comblanchien. 

Créer un palais et une place de caractère royal  
Le palais des ducs est construit dès le XIVe siècle avec plusieurs types 
de pierres : la pierre de Dijon (sur plusieurs époques) avec des 
variations roses ( Moyen Age) mais aussi l’oolite blanche pour les 
corniches, balustrades, entourages de fenêtres. La pierre de Brochon 
violette est également choisie pour l’entrée des cuisines ducales. 
De son côté, l’ancienne place royale, créée à la fin du XVIIe siècle, 
est pavée de pierre de Comblanchien claire depuis 2006. 

Harmoniser le centre-ville  
Créée à la fin du XIXe siècle, cette place est réaménagée 
en 2012 par Alfred Peter et pavée de pierre 
de Comblanchien, comme la fontaine entourant 
le monument Sadi Carnot. 

Allier patrimoine et culture  
Réalisé par l’agence américaine Arquitectonica, 
l’Auditorium est inauguré en 1998. Sa façade est parée 
de pierre de Chassagne.

Les photographies ont été réalisées avant le confinement.
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Mireille Marlot et Gilbert Forey, 
retraités, sont membres de la 
commission de quartier Port du 
canal Bourroches Valendons 
Montagne Sainte-Anne. 

MA VILLE EST CHOUETTE



Gilbert Forey, 78 ans, et Mireille Marlot, 69 ans, retraités, ont 
tous deux choisi de vivre dans le quartier Port du canal, pour 
des raisons différentes. Gilbert s’y est installé à cause d’un 

coup de cœur pour la maison qu’il habite toujours aujourd’hui. Pour 
Mireille, il était impensable de vivre ailleurs.  « J’ai été locataire pendant 
des années. Lorsque j’ai voulu devenir propriétaire, je tenais à rester dans 
ce quartier, tellement agréable avec le canal, l’aménagement du port et 
les promenades. » L’ancienne secrétaire de l’Éducation nationale vante 
les attraits de la promenade de l’Ouche et du parcours Félix-Batier à 
deux pas du port. « On peut se promener à vélo et rejoindre le lac Kir 
puis la vallée de l’Ouche. La nature est omniprésente », complète Gilbert 
Forey. Cet ancien principal adjoint du collège Marcelle-Pardé connaît 
sur le bout des doigts l’histoire locale. « Il y a longtemps, les vignes 
occupaient les lieux avant que des artisans s’installent dans de petites 
maisons toujours présentes. Le secteur s’est développé autour du port à 
partir de 1830. » Avec d’autres habitants, les deux retraités ont 
contribué, en 2018, à réaliser un livre retraçant cette histoire. Ils sont 
nombreux à s’investir pour leur environnement, notamment au sein 

de la commission de quartier Port du canal Bourroches Valendons 
Montagne Sainte-Anne.  
 
Compter les uns sur les autres 
Gilbert Forey s’est ainsi appuyé sur le budget participatif alloué par 
la ville à la commission pour aménager un petit terrain de sport. 
« Autrefois herbeux, il était délaissé. Quand j’y emmenais mes 
petits-enfants, on rentrait plein de boue. Grâce à l’aide des services 
municipaux, il a été transformé en terrain synthétique. » La cohésion 
entre les habitants est très forte : « La commission favorise la 
convivialité en améliorant le confort des habitants avec des bancs et des 
jeux pour enfants », précise Mireille Marlot. Avec la Péniche Cancale 
et les commerces de proximité comme ceux du quai Nicolas Rolin, 
le tramway et les bus, les espaces naturels et la proximité avec le centre-
ville, Mireille n’envisage pas de déménager. « On peut aussi aller faire 
des courses sans sa voiture ou bien profiter des activités de la MJC et du 
Centre social des Bourroches. »  
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QUARTIER PORT DU CANAL    
AU BORD DE L’EAU  

Niché entre le canal de Bourgogne et le boulevard des Bourroches, délimité par 
les avenues Eiffel et Jean-Jaurès, le quartier Port du canal offre un compromis à ceux 
qui aiment la nature en ville avec tous les services de proximité accessibles à pied.  
Mireille Marlot et Gilbert Forey, retraités, témoignent. 

Une mutation qui s’accélère   
Au sud de la ville, le Port du canal, 
véritable poumon vert, est un quartier 
en transition dont le réaménagement 
s’accélèrera dans les prochaines années. 
Vaste bassin cultivé aux pieds des vignes 
jusqu’au XIXe siècle, il est entré dans la 
modernité avec l’arrivée du chemin de fer 
puis du boulevard autour de Dijon. La Cité 
internationale de la gastronomie et du vin, 
bâtie sur le site de l’ancien hôpital général, 
accentuera l’attractivité de l’entrée de la 
ville avec, notamment, le parking Monge 
et ses 460 places. Relié aux autres 
secteurs de la ville par le tram et situé 
aux portes du secteur sauvegardé, le Port 
du canal est déjà le quartier de la 
multimodalité : transports en commun, 
parkings, parcours vélo et piéton se 
côtoient pour faciliter l’accès au centre-
ville. La finalisation de l’écoquartier de 
l’Arsenal transformera le visage des 
anciennes friches militaires et industrielles.

Les photographies ont été réalisées avant le confinement.
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CULTURES

THISTOIREX 

RÉSISTANCE  
À LA DIJONNAISE

Le cent cinquantenaire de la guerre franco-prussienne est l’occasion de rappeler 
l’engagement de la population dijonnaise lors des combats. En 1899, la ville reçoit la Légion 
d’honneur pour sa résistance le 30 octobre 1870. Aujourd’hui, de nombreux lieux portent 
le souvenir de ces événements. Une histoire à (re)découvrir jusqu’en janvier 2021 
en partenariat avec les associations et les écoles de la ville.

Dijon est le théâtre de trois 
batailles durant la guerre 
qui oppose la France à la 

Prusse.  Le 30 octobre 1870, sur les 
hauteurs de Montmuzard et dans les 
faubourgs est de Dijon, les combats 
font rage. Des habitants, accompa-
gnés de quelques soldats, tentent 
de faire face à l’envahisseur durant 
trois jours. Ils érigent une barricade, 
au carrefour de la rue Paul-Cabet et 
de la rue Jeannin, un axe reliant le 
palais des ducs de Bourgogne, coeur 
du pouvoir, à la Porte Neuve. Ce 
premier épisode donnera son nom à 
la place du 30 octobre. Mais la ville 
est prise puis occupée, malgré cette 
résistance populaire. Le deuxième 
acte se déroule plus au sud, du côté 
de Nuits-Saint-Georges.  
 
Une troisième bataille soldée 
par une victoire  
En 1871, la troisième bataille touche 
particulièrement le nord de Dijon 
et les communes alentours. Au 
Château de Pouilly, les Prussiens passent à l’attaque et face à 
leur nombre, les Français reculent sauf neuf soldats qui 
résistent avec bravoure. La IVe brigade de Ricciotti 
Garibaldi, fils de Giuseppe, arrive en renfort pour défendre 
la ville et se poste dans l’usine Bargy, actuelle école 
Alain-Millot. Les Prussiens battent en retraite et n’essaye-
ront plus de reprendre Dijon. C’est l’une des rares victoires 
de la guerre de 1870. « L’aventure dijonnaise » de Garibaldi 
sera d’ailleurs saluée par Victor Hugo à l’Assemblée 
nationale en mars 1871. 

La guerre franco-prussienne de 1870 
En 1870, l’empereur Napoléon III déclare la guerre à la Prusse avec 
laquelle la France se dispute le contrôle de la diplomatie européenne. 
Le 2 septembre, l’Empereur est capturé suite à la défaite de Sedan. 
La France perd l’Alsace et une partie de la Lorraine. Le 4 septembre, 
la IIIe République est proclamée et le combat continue. En Côte-d’Or, 
trois batailles, celle du 29 au 31 octobre à Dijon, la bataille de 
Nuits-Saint-Georges en novembre et enfin les affrontements de janvier 
1871, au nord, marqués par l’appui de Garibaldi et de l’armée des Vosges, 
furent le cadre d’intenses combats pour défendre le nouveau régime. 
Le 15 février 1871, l’armistice général reconnaît la défaite de la France. 

Retrouvez les lieux marquants de ce conflit  
sur api-carto.dijon.fr/memoire

https://api-carto.dijon.fr/memoire/index.html
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Anniversaire animé   
Édouard Paupion et son œuvre 
continuent d’inspirer ses 
contemporains. La dynamique 
association Jeannin Janime a 
instauré depuis trois ans une fête 
conviviale annuelle « Jeannin 
se met sur son 30 » le samedi 
le plus proche du 30 octobre. 
Pour les 150 ans de l’événement, 
elle souhaite proposer 
aux habitants du quartier, 
aux scolaires et aux institutions 
culturelles de participer à des 
reconstitutions modernes, 
détournées ou décalées du 
fameux tableau La barricade 
de la rue Jeannin sur le lieu 
de la bataille. L’occasion de 
s’interroger sur les engagements 
actuels et les formes de 
résistance. L’école élémentaire 
Dampierre et le lycée 
Simone Weil ont répondu à l’appel.   

Jusqu’en janvier 2021, 
conférences, lectures, 
expositions, visites, spectacles 
de rue sont prévus.  
Programme à venir sur dijon.fr.

DES ARTISTES TÉMOIGNENT

Peintures d’Édouard Paupion  
Édouard Paupion, élève de l’école des Beaux-Arts de Dijon puis de Gérôme à Paris, est l’au-
teur de deux tableaux illustrant des faits notoires de la guerre de 1870 : La barricade de la 
rue Jeannin et La prise du drapeau du 61e poméranien. Si ce dernier entre dans les collections 
du musée des Beaux-Arts en 1914 et est déposé en 1988 au musée de la Vie bourguignonne, 
le tableau La barricade de la rue Jeannin n’était connu que par des cartes postales et une 
lithographie. Vraisemblablement exécutée en 1873-1874, l’oeuvre de Paupion retrace l’un 
des combats héroïques de la journée du 30 octobre 1870 lors de laquelle une barricade 
constituée de matériaux de fortune est âprement défendue par des soldats et des civils. Le 
peintre s’est sans doute inspiré du journal de guerre rédigé par Michel-Hilaire Clément-
Janin en 1871. Le musée de la Vie bourguignonne l’a acquis en 1998. 
 
La Résistance selon Paul Cabet  
Après la première bataille de Dijon, il est décidé de commémorer cet épisode et d’ériger un 
monument sur l’un des lieux forts des affrontements. La réalisation de la statue est confiée 
à Paul Cabet. Ce sculpteur français né à Nuits-Saint-Georges a fait ses études à l’école des 
Beaux-Arts de Dijon puis à Paris. C’est l’élève favori de François Rude. La première pierre 
de la statue, allégorie féminine nommée La Résistance, est posée le 30 octobre 1871. Mais, 
le port d’un bonnet phrygien de la statue est jugé trop révolutionnaire par l’assemblée 
monarchiste et bonapartiste. La statue est déboulonnée par l’armée le 21 octobre 1875, 
cinq jours avant l’inauguration, puis détruite sur ordre du préfet en 1876, alors qu’au 
contraire, la République des années 1890 inscrit ce bonnet parmi ses valeurs et ses symboles. 
Une copie est réalisée par les élèves de Paul Cabet et inaugurée le 30 octobre 1880. En 1899, 
la ville de Dijon reçoit la Légion d’honneur pour sa résistance et la place au Foin devient 
alors officiellement la place du 30 octobre 1870 et de la Légion d’Honneur. 

Le tableau La barricade de la rue 
Jeannin peint par Édouard Paupion 
en 1871 est exposé au musée  
de la Vie bourguignonne.



26 I DIJON MAG N°334 AVRIL 2020

CULTURES

Boris et Aurélien, deux amis 
dijonnais travaillant 
dans le domaine de 
l’informatique, ont créé 
l’application St’art pour 
recenser les œuvres qui 
égaient les murs en ville. 
Aujourd’hui, près de 
4 000 fresques sont 
répertoriées dans toute 
la France. 

Petites, gigantesques, colorées,  monochromes, anonymes ou 
signées, visibles ou cachées… plus de 400 œuvres d’art urbain 
recouvrent murs et façades de la ville. Depuis l’an dernier, 

elles sont répertoriées dans une application pour smartphone créée 
par deux Dijonnais appelée St’art, fusion des mots “street” et “art”. 
« Passionnés de street art et de numérique, lors de nos voyages, nous avons 
toujours pris des photos pour notre collection personnelle. Au fil du temps, 
nous avons eu envie de les partager avec nos amis, puis avec d’autres 
personnes autour de nous », raconte Aurélien, l’un des deux co-fonda-
teurs. Fin 2018, lui et son ami Boris créent et développent eux-mêmes 
l’application, lancée en avril 2019. Le principe : photographier les 
oeuvres de street art à Dijon pour les répertorier.  
 
Une application collaborative qui vous géolocalise 
« Nous avons pris nous-mêmes la plupart des photos », explique 
Aurélien. Les utilisateurs peuvent découvrir les œuvres autour d’eux 
grâce à un système de géolocalisation mais aussi enrichir ce musée 
virtuel à ciel ouvert en envoyant à leur tour des photos de fresques qui 
n’auraient pas encore été référencées. Les deux fondateurs de 
 l’application reçoivent ainsi une centaine de clichés par semaine. 

« C’est beaucoup de travail, surtout le soir et les week-ends », 
reconnaît Aurélien. 
 
Un phénomène de mode ? 
Quatre mille oeuvres d’art urbain sont inventoriées sur l’application 
St’art dans toute la France, dont près de 400 à Dijon. Simple effet de 
mode ou réel engouement pour le street art ? « On sent aujourd’hui 
qu’il existe une vraie volonté des villes de dédier des espaces légaux aux 
artistes pour leur permettre de peindre, de faire du collage ou de la 
mosaïque, comme l’a fait la ville de Dijon en autorisant le premier 
festival d’art urbain, Banana Pschit !!! organisé par le collectif 
Le M.U.R. », constate Aurélien. « Mais l’art urbain est éphémère. 
Certaines œuvres disparaissent », note Boris. « C’est pourquoi l’appli-
cation permet d’archiver les œuvres et de découvrir les nouvelles en temps 
réel grâce à un système de notifications. »  
Quand on leur demande leur fresque dijonnaise favorite, le choix 
semble difficile : « Il y en a tellement. Je n’ai pas de préférence, je vous 
laisse les découvrir sur l’application ! », suggère Boris. L’occasion, 
quand il le sera de nouveau possible, de revisiter la ville avec un 
regard neuf. 

XART URBAINX 

ST’ART  
L’APPLICATION QUI GÉOLOCALISE  
LE STREET ART

Boris et Aurélien nous avaient 
donné rendez-vous à l’arrêt de 

tram Monge et nous avaient 
conduits à deux pas de là, 

le long de la voie ferrée, 
devant un immense 

cosmonaute peint sur un mur. 
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XEN BREFX 
Coronavirus : lieux fermés 
et événements culturels 
reportés ou annulés 
Afin de respecter l’interdiction 
de tout rassemblement 
lié au confinement, les 
événements culturels prévus en 
avril sont annulés ou reportés. 
Les établissements culturels 
comme La Vapeur, l’Opéra, 
le Zénith, le Théâtre Dijon 
Bourgogne, la Péniche Cancale, 
les bibliothèques municipales 
et les musées ont fermé leurs 
portes pour une période 
indéterminée. Pour se cultiver 
à la maison, les services de la 
communication et de la culture 
proposent une alternative en 
ligne. Restez connectés et 
bénéficiez de conseils de 
lecture, d’idées recettes, de 
fiches pédagogiques pour 
les enfants... 
dijon.fr  
bm.dijon.fr 
musees.dijon.fr 

St’art : mode d’emploi   
Téléchargez gratuitement 

l’application St’art sur votre 
smartphone  

Ouvrez l’application  

Activez la géolocalisation  

Lancez la carte et découvrez 
les œuvres les plus proches 
de vous. Chaque cliché peut 

s’accompagner d’informations 
sur la fresque, le collage, 
la mosaïque ou le graffiti 

et son auteur. 

Enrichissez à votre tour 
la bibliothèque en 

photographiant les œuvres 
sur lesquelles vous tombez.

TROIS FRESQUES À DÉCOUVRIR 

Dans le quartier Grésilles, Paul et Rémi, deux artistes de Sismikazot, 
ont transformé une façade en fresque géante avec l’aide des jeunes de la MJC 
et du centre social durant le festival Banana Pschit !!!.

L’artiste parisien Alëxone est le dernier à avoir 
réalisé une œuvre éphémère sur le M.U.R. 
(pour Modulable, urbain, réactif), à l’angle de la 
rue d’Assas et de la rue Jean-Jacques Rousseau. 
Tous les trois mois, un nouveau créateur 
prend le relais.

En octobre, Mantra Rea a réalisé une 
fresque rue des Godrans pendant le festival 
Banana Pschit !!!.

Les photographies ont été réalisées avant le confinement.

https://musees.dijon.fr/
https://bm.dijon.fr/
https://www.dijon.fr/


L’entrée du musée archéologique s’effectue au fond du square des Bénédictins, qui 
abritait au Moyen Âge le cloître des moines du même nom. Quelques marches, 
une lourde porte, une entrée plongée dans la pénombre et la visite commence 

sous terre. 
 
Niveau 0 : collections gallo-romaines 
Dans la salle du chapitre, là où se réunissaient les Bénédictins, sont aujourd’hui exposés 
des objets antiques retrouvés à une quarantaine de kilomètres de Dijon dans le sanc-
tuaire gallo-romain des sources de la Seine. On y trouve des statuettes de divinités et des 
ex-votos, ces objets sculptés et déposés par les pèlerins en offrande aux Dieux, dont 
certains sont en bois, une matière périssable. La zone marécageuse où les statuettes ont 
été retrouvées dans les années 1960 a préservé leur structure en les protégeant de l’air et 
de la lumière. Elles sont désormais conservées dans une salle à l’atmosphère contrôlée. 
Le visiteur pénètre ensuite dans le scriptorium, une grande salle aujourd’hui semi-
enterrée à l’ambiance tamisée et à l’acoustique exceptionnelle qui inspire souvent les 
artistes. Ici sont exposées des stèles de l’époque gallo-romaine.  
 
Niveau 1 : ancien dortoir des Bénédictins et collections médiévales 
On monte ensuite l’escalier du XVIIe siècle menant à l’ancien dortoir des moines, 
une grande pièce lumineuse de style gothique où sont mis en scène des fragments d’ar-
chitectures aujourd’hui disparues. Si l’abbaye Saint-Bénigne reste le point fort de la 
collection, d’autres sites prestigieux dijonnais comme La Chartreuse de Champmol, 
l’église Notre-Dame ou encore le château de Dijon permettent d’appréhender le travail 
des ateliers de tailleurs de pierre et les canons artistiques qui ont eu cours au fil des siècles. 
 
Niveau 2 : collections préhistoriques, gallo-romaines et mérovingiennes 
Au deuxième et dernier étage, on découvre le petit mobilier recueilli au cours des fouilles 
sur les sites de Mediolanum (antique Mâlain), des Bolards à Nuits-Saint-Georges ou 
encore de Selongey. Il y est exposé selon un parcours chronologique qui s’étend de la 
Préhistoire avec l’apparition des premiers outils comme le biface (couteau-suisse de 
l’époque), à la période mérovingienne, connue pour le travail des métaux. « Ces objets 
témoignent d’un artisanat de qualité, d’une organisation sociale, d’une capacité à travailler 
des matériaux de manière fine. Ils nuancent la notion de progrès », explique Sophie  
Casadebaig, conservatrice du patrimoine responsable des collections archéologiques au 
sein de la direction des musées. « Ce sont des objets fabriqués par l’homme, pour l’homme, 
pour la vie quotidienne. Il est toujours étonnant de les comparer avec nos propres ustensiles, 
mesurant ainsi soit la continuité de certaines formes, soit au contraire des changements au 
fil du temps. »  
Enfin, le visiteur peut admirer les parures et les armes d’époque mérovingienne : fibules 
incrustées de grenats, plaques-boucles de ceinture historiées déposées dans les tombes 
par les guerriers burgondes et francs (nécropoles de Beire-le-Châtel, de Brochon, 
Noiron-sous-Gevrey…). 

Situé à côté de la cathédrale Saint-Bénigne, dans l’ancienne abbaye attenante au square des 
Bénédictins, le musée archéologique propose un vaste panorama d’objets témoignant de la présence 
de l’homme en Bourgogne de la Préhistoire au Moyen Âge à travers des sites incontournables de la 
région. (Re)découvrez une sélection d’œuvres parmi les 1 600 qui y sont conservées.
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XVISITE VIRTUELLEX 

LE MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE 
COMME SI VOUS Y ÉTIEZ

musees.dijon.fr/agenda

Les ex-votos des sources de la Seine représentent 
les parties du corps humain que l’on implore la 
divinité de guérir ou qui ont été guéries. 

CULTURES

https://musees.dijon.fr/agenda
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XEN BREFX 
Des sépultures médiévales 
retrouvées dans la cour 
de l’Ensa 
En novembre, en amont de 
travaux d’aménagement d’un 
accès pour les personnes 
à mobilité réduite dans la cour 
de l’École nationale supérieure 
d’art (Ensa) de Dijon, des 
sépultures médiévales ont été 
retrouvées lors d’une fouille par 
une équipe d’archéologues de 
l’Institut national de recherches 
archéologiques préventives 
(Inrap). Une vingtaine de 
sépultures partiellement 
conservées ont pu être 
dégagées, dont une aux parois 
recouvertes de mortier ayant 
piégé des restes de tissu. 
D’après les premières analyses, 
elles dateraient du XIe ou du 
XIIe siècle, époque du plein 
essor du monastère des 
Bénédictins. Après avoir été 
étudiées par l’Inrap, elles seront 
conservées au Centre de 
conservation et d’étude de 
Bibracte (Nièvre).

L’ancien dortoir des moines. Au second plan, un élément qui décorait 
la porte d’entrée du réfectoire du cloître, aujourd’hui disparu.

Autour du Dépôt ou « trésor » de Blanot datant de l’Âge du Bronze final 
sont regroupées des découvertes exceptionnelles datant de la 
Protohistoire : bracelet de la Rochepot (1,3 kg d’or), mobilier daté 
du Néolithique de l’éperon barré d’Étaules, céramiques décorées à l’étain 
de Chaume-lès-Baigneux.

Le scriptorium abrite de nombreuses 
stèles de l’époque gallo-romaine.

Partez à la rencontre des Dijonnais d’il y a 2 000 ans 
représentés au travers des nombreuses stèles gallo-romaines, 
dont celle du Marchand de vin découverte à Til-Châtel qui vous 
emporteront dans les ruelles animées de Divio, antique Dijon. 
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Mairie de Dijon                       03 80 74 51 51 
Allo mairie                             0 800 21 3000 
Dijon métropole                   03 80 50 35 35 
Allo mairie pro                      0 800 21 30 21  
(commerçants et artisans) 
 
MAIRIES DE QUARTIER 
Bourroches-Valendons,  
32 boulevard Eugène-Fyot, 
03 80 74 52 02 
Fontaine d’Ouche, 
13, place de la Fontaine d’Ouche, 
03 80 74 52 00 
Grésilles, 6, avenue des Grésilles,  
03 80 74 52 03 
Mansart, 2, boulevard Mansart,  
03 80 74 52 04 
Toison d’Or, 10 bis, place Granville,  
03 80 48 83 83 
 
SERVICES PUBLICS 
Resto mairie                          0 800 21 05 19 
Police municipale                  03 80 74 51 53 
Objets trouvés                      03 80 74 52 22 
CCAS                                    03 80 44 81 00 
Maison des seniors                 03 80 74 71 71 
Divia                                       03 80 11 29 29 
 
VOS DÉCHETS 
Collecte encombrants             0 800 12 12 11 
Changement de bac            03 80 76 39 78 
Déchetterie de Dijon,  
chemin de la Charmette      03 80 23 94 94 
 
LOGEMENTS À LOYER MODÉRÉ 
Grand Dijon Habitat             03 80 71 84 00 
Habellis                                03 80 68 28 00 
ICF Bourgogne-Franche-Comté                    
                                            03 80 45 90 40 
Orvitis                                     0 810 021 000 
CDC Habitat social              03 80 59 64 90 
CDC Habitat                         03 80 76 84 38 
 
URGENCES 
Depuis un mobile                                      112 
Samu                                                           15 
Police                                                          17 
Pompiers                                                    18 
Gaz                                       0 800 47 33 33 
Enedis                                    09 72 67 50 21 
Suez (urgence eau)                 0977 401 123 
SOS Médecins                     03 80 59 80 80 
SOS 21                                  03 80 78 68 68 
Pharmacies de garde           0 825 74 20 30 
Accueil sans-abri                                       115 
Enfance maltraitée                                    119 
SOS Amitié                             03 80 67 15 15 
Drogue tabac alcool  
info service                            0 800 23 13 13 
Alcooliques anonymes        03 80 30 27 00 
Sida Info Service                 0 800 840 000 
Violences aux femmes                           3919 
Solidarité femmes 21             03 80 67 17 89 

Ça me facilite la vie

POUR LE GROUPE SOCIALISTE, RADICAL DE GAUCHE, 
CITOYEN ET APPARENTÉS
La crise sanitaire internationale que nous connaissons met aujourd’hui en lumière l’importance 
économique et sociale que revêt le service public pour notre pays. À Dijon, comme partout en France, 
les hommages aux personnels soignants, en première ligne de la lutte contre la propagation du 
COVID-19, se multiplient pour saluer leur engagement, dans des conditions de travail difficiles et 
souvent au péril de leur propre santé. Avec eux, l’ensemble des agents des différents services publics 
sont mobilisés pour faire face à cette situation d’une ampleur inédite. Nous saluons leur dévouement 
pour protéger la population contre  l’épidémie de coronavirus et maintenir l’équilibre dans notre pays. 
Nous avons une pensée particulière pour les agents de la ville de Dijon, de Dijon Métropole et tous 
les acteurs de notre territoire qui assurent la continuité du service public aux dijonnais, sur le terrain 
ou à distance. À tous les niveaux, ils se sont adaptés aux mesures de confinement décidées par l’État 
afin d’assurer le bon fonctionnement des services publics, essentiels pour la population et sans 
lesquels une ville ne fonctionne plus. Collecte des déchets, nettoyage des rues, informations des 
habitants, service d’eau potable, sécurité, transports, portage de repas aux personnes âgées, accueil 
des enfants des soignants mobilisés dans la lutte contre le coronavirus, maintien du lien social, etc. : 
le caractère indispensable d’un service public de qualité pour faire face à cette crise apparaît de façon 
évidente. Il en va de même pour le monde associatif, toujours mobilisé pour venir en aide aux 
personnes les plus fragiles. Face à l’épidémie de coronavirus,la mobilisation solidaire est plus que 
jamais essentielle. A ce titre nous saluons également les nombreuses initiatives solidaires dont font 
preuve les dijonnaises et dijonnais. Enfin, nous pensons également aux salariés de la grande distribu-
tion et aux commerces alimentaires qui, avec responsabilité, assurent la continuité de la chaine 
alimentaire. N’oubliez pas que chacun d’entre nous peut prendre sa part à l’effort national en faisant 
simplement preuve de civisme et en respectant les consignes sanitaires. Bon courage pour les semaines 
à venir et surtout restez chez vous. 
Nathalie Koenders, première adjointe au maire de Dijon, présidente du groupe SRC et apparentés  
François Rebsamen, Georges Maglica, Colette Popard, Pierre Pribetich, Françoise Tenenbaum,  
Anne Dillenseger, Nuray Akpinar-Istiquam, Christine Martin, Hamid El Hassouni, Lê-Chinh Avena, 
Sladana Zivkovic, Jean-Patrick Masson, Joël Mekhantar, Dominique Martin-Gendre, Christophe Berthier,  
Claire Tomaselli, Jean-Yves Pian, Lydie Pfander-Meny, Hélène Roy, Mohamed Bekhtaoui, Denis Hameau, 
Badiaa Maslouhi, Océane Charret-Godard, Lionel Bard, Benoit Bordat, Aline Ferrière, Hyacinthe Diouf,  
Delphine Blaya, Jehan-Philippe Contesse, Laurence Favier, Massar N’Diaye. 
Groupe socialiste, radical de gauche, citoyen et apparentés 
8, rue de la Chouette, 21000 Dijon 
03 80 36 41 77 - groupemajcm@orange.fr

POUR LE GROUPE DES ÉLUS EELV

La crise sanitaire mondiale interroge nos modèles de sociétés. Partout, nous constatons depuis 
longtemps les conséquences délétères de la prédation des ressources naturelles et du vivant sur la 
qualité des eaux, de l’air, des sols et donc sur la santé humaine. L’épidémie du COVID-19 touche 
ainsi simultanément les peuples des cinq continents. Pour autant, les solutions existent et nous les 
connaissons. Celles-ci reposent sur les solidarités et la coopération au sein des territoires et entre 
eux. Le respect de la biodiversité et sa restauration en sont des axes forts. Ainsi, plusieurs études 
scientifiques démontrent les liens entre sa dégradation et l’émergence des épidémies de ces 
dernières décennies. Elles ont été aussi renforcées par la mondialisation des échanges sous toutes 
ses formes. À Dijon, des solutions se développent déjà : production alimentaire locale, recycleries, 
lutte contre le gaspillage, mobilités actives (marche, vélo, transports en commun, trains), jardins 
collectifs et familiaux, réseau de TPE/PME, transition énergétique… Elles doivent être étendues et 
accélérées. Cette crise est aussi révélatrice du rôle central des services publics, colonne vertébrale 
de notre République. En premier lieu, le service public hospitalier qui est confronté à la dureté de 
la crise sanitaire et aux manques cruciaux de moyens pour la résoudre. Les soignant.es et aidant.es 
résolument engagés se retrouvent, dans ces conditions, en première ligne. Nous les remercions 
solennellement. Il y aura forcément un avant et un après Covid-19. Les écologistes rappellent 
donc leur engagement pour le renforcement et l’amélioration de l’hôpital public grâce à des finan-
cements pérennes.    
Patrice Château, Catherine Hervieu, Stéphanie Modde, Frédéric Faverjon, Sandrine Hily 
Groupe des Élus EELV de la municipalité de Dijon 
14, avenue Jean Jaurès 
21000 Dijon 
09 61 68 76 95 
groupe-ecologie-verts@wanadoo.fr - http://21.eelv.fr/

0 800 21 3000

Un numéro unique dédié   
Pour toute question non médicale, 

vous pouvez joindre OnDijon 
7 jours sur 7,  

24 heures sur 24.
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POUR LE GROUPE DES ÉLUS CENTRISTES ET DÉMOCRATES DE DIJON, 
GROUPE DIJON MODEM
Nous sommes entrés dans des temps bouleversants. L’obligation de confine-
ment s’impose à tous, dans le but de ralentir la propagation du virus.  Cette 
période de confinement risque de durer. Nous en sommes tous conscients. Et 
nous voyons bien les conséquences : le choc économique risque d’être consi-
dérable, avec le contrecoup que l’on devine sur notre niveau de vie collectif et 
sur les finances publiques. Mais l’enjeu de santé, l’enjeu sanitaire doit passer 
avant toute autre considération. C’est la santé du pays, bien sûr, qui importe, 
d’autant plus que ce sont les plus fragiles, les plus âgés, ou les déjà malades qui 
sont le plus exposés. C’est pourquoi nous devons nous inscrire dans une « 
Union Nationale » (le temps des analyses et enquêtes parlementaires viendra 
plus tard), et être solidaires des décisions prises.  Comme citoyens, nous devons 
en prendre notre part, respecter les gestes barrières et le confinement.  
Bon nombre d’entre nous vivent avec difficulté cette obligation d’isolement. 
La solitude pèse. Un appel téléphonique, un SMS peuvent aider à rompre 
quelque peu un tel isolement. 
Mais au-delà de cette période de crise, et quelle que soit la façon dont nous en 
sortirons, il faut que nous en soyons conscients : notre monde aura profondé-
ment changé, plus rien ne sera comme avant ! Nous aurons découvert ou redé-
couvert que nous sommes des sociétés fragiles, que nous sommes exposés à des 

pandémies qu’on croyait maîtrisées ou révolues. Nous aurons découvert ou 
redécouvert que notre dépendance à d’autres zones de production dans le 
monde est un facteur d’inquiétude dès l’instant que quelque chose se dérègle 
dans le grand mécanisme d’horlogerie des échanges mondiaux. Le « produire 
en France », le « produire en Europe », l’indispensable souveraineté euro-
péenne, aussi bien en termes sanitaires ou économiques, que politiques, tout 
cela apparaîtra comme un sujet largement partagé dans le cadre du grand débat 
national sur notre indépendance. 
Mais au-delà de cette évidence, bien des fondamentaux vont se trouver réin-
terrogés ? Quel est l’essentiel, dans un temps et une société comme les nôtres ? 
Comment devons- nous être reliés les uns aux autres ? Que cherchons-nous 
ensemble ? Et comment pour ces temps nouveaux, la démocratie doit-elle être 
proposée et organisée ? Que des sujets passionnants à travailler ensemble ! 
Courage à tous ! Restons solidaires et unis ! 
Groupe des élus centristes et démocrates de Dijon,  
groupe Dijon Modem 
78, rue Devosge, 21000 Dijon 
03 80 23 38 14 
groupe-modem@orange.fr

POUR LE GROUPE AGIR POUR DIJON

La pandémie du Coronavirus est pour tous, à Dijon comme ailleurs, la préoc-
cupation quotidienne et primordiale. La gestion de cette crise sanitaire, aux 
conséquences économiques et sociales considérables, est une priorité collec-
tive. Dans ce contexte, le second tour des élections municipales a été reporté 
au mois de juin, sous réserve que la situation s’améliore. Les élus sortants sont 
donc prolongés de plusieurs mois. Le groupe Agir pour Dijon est totalement 
mobilisé à votre écoute durant cette période. Nous sommes particulièrement 
attentifs au personnel soignant, en première ligne dans cette crise, et à tous les 
salariés exposés. La disponibilité des équipements et produits nécessaires à la 
protection et aux soins reste un sujet critique, malgré les dons d’entreprises 
dijonnaises. Les déplacements des soignants sont compliqués en cette période 
pour ceux ne disposant pas de solutions individuelles : la métropole doit 
apporter la réponse la plus adaptée, y compris par le prêt de véhicules, le trans-
port à la demande ou la mobilisation de taxis. Pour l’ensemble des Dijonnais, 
nous préconisons d’instaurer de façon claire et assumée, comme dans la 
plupart des grandes villes, la gratuité du stationnement en surface durant toute 
la période de confinement et le prêt de vélos en cas de besoin pour aller tra-
vailler. Nous demandons également la suppression temporaire des taxes sur les 
terrasses et l’anticipation de commandes publiques au bénéfice des entreprises 

locales, dès qu’elles pourront reprendre le travail. Une plateforme pourrait uti-
lement faire connaître les commerces ouverts et les commerçants ou produc-
teurs locaux proposant des livraisons à domicile. Chacun doit se protéger et se 
montrer solidaire, en respectant les consignes données pour le confinement et 
pour les gestes barrières, tandis que la ville et la métropole doivent envisager 
les modalités de désinfection du mobilier public et de certains espaces publics. 
La fraternité reste la réponse la plus forte à cette crise. Autour de nous, soyons 
particulièrement attentifs à toutes les personnes isolées et en détresse. Nous 
proposons à cet égard que la ville de Dijon puisse fédérer plus largement toutes 
les bonnes volontés dans ce domaine, pour faire connaitre et amplifier les 
actions publiques, associatives et citoyennes déjà mises en œuvre. Face à cette 
crise, nous vous adressons des vœux de santé, de sérénité et de courage. 
Ensemble, nous surmonterons cette crise et en sortirons plus forts.  
Groupe Agir pour Dijon  
Emmanuel Bichot, président, Laurent Bourguignat, Stéphane Chevalier, Alain Houpert, 
Marie-Claude Mille, Chantal Outhier, Catherine Vandriesse. 
43, rue Parmentier 21000 Dijon 
agirpourdijon@gmail.com 
03 80 46 55 86 

Tribune non reçue. 
Frédéricka Desaubliaux  
Groupe Dijon Bleu marine 

POUR LE GROUPE DIJON BLEU MARINE






